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Pourquoi chercher à se connaître soi-même ?

Parce que chercher à connaître l’autre c’est encore bien plus compliqué et se connaître soi-même 
donne de la liberté. On se mène moins par le bout du nez. On éclaire ses zones d’ombres et on 
chasse les chauves-souris. On vide la cave et le grenier. On fait le tri dans les placards. On dérange. 
On fait de la place. On range à nouveau. On dépoussière. On soulève les tapis, on secoue les 
rideaux, on essuie les plinthes. On aère!

Se connaître soi-même, c’est s’alléger, se tenir en bonne compagnie, faire de soi son meilleur ami. 
C’est savoir se faire du beau, du bien, du bon. Chercher à se connaître soi-même c’est être chercheur 
d’or, tamiser la pépite et laisser passer le gros grain.

Suffit-il d’avoir le choix pour être libre?

Spontanément je dirais non. S’il suffisait d’avoir le choix pour être libre, il me semble que ce serait 
beaucoup plus simple. Or, là, il me semble qu’il y a bien des choix qui nous font sentir nos chaînes. 
Rosa Luxembourg a dit : « Celui qui ne bouge pas ne sent pas ses chaînes ». Avoir le choix, c’est 
souvent sentir ce qui tenaille, tiraille, d’un côté, de l’autre, devant, derrière. Parfois, il suffit d’avoir le 
choix pour sentir combien l’on est prisonnier !

Doit-on tout faire pour être heureux ?

Sûrement pas! Il n’y a pas à faire pour être heureux. Il s’agit d’être. De respirer. Se laisser respirer. Se 
laisser traverser. Laisser circuler la vie. Les élans. L’énergie. Laisser vivre. Se fiche la paix. Se laisser 
porter, couler, bercer. Etre un être vivant et n’en avoir rien à faire. 

ETRE.

Le quart d'heure de philo des petites têtes blondes !
    - "L'artiste est-il maître de son œuvre ?"
    - "Vivons-nous pour être heureux ?"
    - "Les œuvres éduquent-elles notre perception ?"
    - "Doit-on tout faire pour être heureux ?"
    - "Suffit-il d'avoir le choix pour être libre ?"
    - "Pourquoi chercher à se connaître soi-même ?
>> Lire encore

Consigne
Et moi et moi et moi ? Est-ce qu'une question ou plusieurs d'entres elles, voire un mot seulement empruntés aux sujets du 
BAC philo 2014 ci-dessus, vous inspire quelque chose et quoi ?  Nonobstant le fait qu'une fois le BAC en poche, plus 
aucune personne ne se pose les problèmes de manière aussi scolaire dans la vie. Encore que ces notions nous effleurent 
souvent l'esprit. Et si nous avons à y réfléchir ce soir, nous ne le ferons pas comme de vulgaires potaches, à qui elles 
étaient destinées. Inventons, adressons-nous à nous-mêmes. Sans surveillance, ni examinateurs, ni profs et encore moins 
avec la perspective d'un diplôme. Rien que pour le fun !
"Si Freud a été critiqué, ça n'est pas parce qu'il a parlé de la sexualité infantile, c'est surtout parce qu'il a tenté de 
montrer aux gens que les relations qu'ils nouaient entre eux étaient le plus souvent fausses, que le bonheur n'était qu'une 
prétention au bonheur, ou n'était même qu'un prétendu bonheur..." Boîter n'est pas pécher. (Lucien Israël)15-aout
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Vivons-nous pour être heureux ?

Pourquoi vivons-nous ? Parce que nous sommes en vie. Parce que nous avons choisi de nous 
incarner là. De faire cette expérience terrestre. Certains affirment : « Nous ne sommes pas des êtres 
terrestres vivants une expérience spirituelle ; nous sommes des êtres spirituels vivant une expérience 
terrestre. Rien qu’une expérience. Pas de quoi en faire un drame, un fromage ou tout un plat. De 
quoi se réjouir, finalement, ce n’est qu’une expérience… Et à l’instar des anges, se prendre à la 
légère ; c’est pour cela qu’eux savent voler !

Isabelle
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